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INTRODUCTION  

 

 

Les animaux sont de plus en plus souvent présents au sein des foyers français et leurs 

espèces y sont de plus en plus diversifiées. Autrefois, seule, la compagnie d’un chien ou d’un 

chat était classique. Aujourd’hui, il est également devenu courant de posséder un lapin ou un 

rongeur. 

Les affections cutanées représentent, chez ces NAC (Nouveaux Animaux de 

Compagnie : terme aujourd’hui un peu désuet, car certains de ces animaux sont domestiqués 

depuis longtemps et n’ont plus rien de nouveau), le premier motif de consultation. Elles sont 

diverses et, dans une majorité de cas, ont pour cause des parasites externes.  

Le diagnostic étiologique des ectoparasitoses nécessite une démarche rigoureuse 

impliquant la connaissance des agents en cause et de certaines particularités 

épidémiologiques. La possibilité d’une transmission à l’homme de certains de ces agents rend 

indispensable, de la part du praticien, une identification  précise du parasite et l’instauration 

d’un traitement adéquat. 

 

Ce manuscrit est présenté en complément d’un travail « numérique » sur un site 

Internet accessible à partir du serveur de l’ENVL : www.vet-lyon.fr. 

Il a pour but, dans un premier temps, de présenter les liens entre la parasitologie et la 

dermatologie vétérinaires, puis, de présenter les objectifs qui ont dirigé l’élaboration de ce 

travail. L’apport du média Internet à cette discipline sera ensuite envisagé, avant d’expliquer 

la démarche nécessaire à la construction du site. Enfin, la dernière partie sera dédiée aux 

molécules anti-parasitaires utilisées chez les Rongeurs et le Lapin de compagnie. 
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I. Importance de la dermatologie parasitaire en médecine des 

Rongeurs et du Lapin de compagnie 

 

Les NAC représentent un nouveau domaine de compétence en médecine vétérinaire. 

Les lapins et les rongeurs sont de plus en plus présents en consultation, et les propriétaires de 

NAC sont de plus en plus attentifs à la santé de leur animal et également plus motivés quant à 

la réalisation d’examens et de soins adaptés. 

 

La dermatologie occupe une place importante dans la médecine des Rongeurs et du 

Lapin, d’une part parce qu’elle constitue le motif de consultation le plus fréquent et d’autre 

part, parce qu’elle revêt un risque sanitaire pour l’homme dans le cas des zoonoses. Ce risque 

zoonotique peut concerner non seulement les personnes dont la profession implique un 

contact étroit avec les animaux, mais aussi le grand public notamment les personnes « à 

risques » : jeunes enfants, personnes immunodéprimées… 

 

Dans les collectivités (élevages, pensions, animaleries,…), il est impératif d’établir un 

diagnostic étiologique précis. En effet, les dermatoses parasitaires sont à la fois fréquentes et 

potentiellement contagieuses.  Il est alors indispensable d’envisager des plans thérapeutiques 

et prophylactiques à l’échelle du groupe. 

 

II.  Objectif du travail   

A. Cadre d’utilisation [14] 

 

Cette thèse s’inscrit dans la continuité du projet du Professeur Gilles Bourdoiseau pour 

intégration sur le site web de l'E.N.V.L., initié par Thomas Bathiard et Frédéric Vellut avec la 

coproscopie parasitaire, et poursuivi par Virginie Lapouge, Anaïs Perrin, Arnaud Pelletier et 

Nicolas Dubois pour respectivement la dermatologie parasitaire du chien, des ruminants, du 

chat et du cheval. 

 

Ce site est tout d’abord destiné aux vétérinaires praticiens confrontés régulièrement à 

des problèmes dermatologiques. Il représente une aide simple, rapidement accessible et 
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illustrée, dans la progression de sa démarche diagnostique et le choix d’examens 

complémentaires appropriés afin de confirmer ou infirmer des hypothèses parasitaires. 

Il est également destiné aux étudiants vétérinaires en tant que complément de cours sur 

la médecine des NAC, discipline encore peu développée mais en cours d’évolution dans nos 

ENV. 

 

B. Critères retenus [13] 

 

Pour faire de ce travail un bon outil pédagogique, le site propose un index des 

parasites étudiés, associé aux « fiches parasites » illustrant les principaux critères 

morphologiques et biologiques de ces parasites. Un second index permet l’accès aux « fiches 

dermatoses » décrivant l’épidémiologie, la clinique et le diagnostic de chaque maladie. 

 

De plus, il a semblé intéressant de réaliser des arbres de diagnose qui permettent, à 

partir de critères simples, une progression logique dans l’identification des espèces de 

parasites. 

 

Un volet est également consacré aux examens complémentaires réalisables en routine. 

Les « fiches méthodes diagnostiques » détaillent le matériel nécessaire, le déroulement des 

différentes étapes, ainsi que l’interprétation des résultats. 

 

En outre, il a semblé utile d’ajouter, en tant qu’aide au diagnostic, une partie 

synthétique divisée en deux sous parties permettant de replacer la parasitologie au sein de la 

discipline complexe qu’est la dermatologie : l’une consacrée aux différentes lésions 

dermatologiques, et l’autre présentant sous forme de démarche diagnostique les différentes 

orientations étiologiques envisageables en fonction du symptôme dominant le tableau 

clinique. 

 

La présentation du travail est un point capital : il est important qu’elle soit agréable à 

l’utilisateur, afin de susciter son intérêt et son attention.  

Le média Internet, par ses nombreux atouts, a donc été retenu pour présenter ce travail.  
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III.  Choix du média Internet  

A. Intérêts [15] 

 

Les avantages du média Internet sont multiples et ont motivé le choix de ce support 

pour la présentation de ce travail : 

 

- Il permet de véhiculer facilement et à grande échelle une information scientifique. 

L’internaute peut avoir accès à tout moment à l’information qui l’intéresse et ce, quel que soit 

l’endroit où il se trouve. 

Le transport des informations numériques est possible grâce à l’utilisation d’un véhicule 

universel : le langage HTML. Ce format peut être lu par tous les ordinateurs, sans limite de 

compatibilité. 

L’essor important d’Internet, et du haut débit au cours de ces dernières années, a rendu 

ce média accessible à un grand nombre de personnes. De nombreux vétérinaires disposent 

d’Internet, soit depuis leur lieu de travail, soit depuis leur domicile, ce qui permet une 

consultation des données facile et immédiate. 

 

- Le traitement numérique de l’information permet une grande variété dans sa 

présentation : texte, illustrations, liens vers de nouvelles informations. Il permet également 

l’utilisation d’une iconographie de bonne qualité, abondante et en couleur.  

 

- La numérisation des données permet aussi une grande souplesse dans la gestion 

ultérieure des données : chaque élément d’une page peut être, à n’importe quel moment, 

actualisé, retouché, modifié, supprimé, complété. 

 

- Ce format permet également la création de liens hypertextes qui offrent à l’utilisateur 

la possibilité de choisir son propre fil conducteur dans la recherche de l’information qu’il 

souhaite trouver. Il en résulte une grande interactivité des pages Web, ce qui fait de ce moyen 

de communication un média très attractif 

 

- N’oublions pas que la vocation première des réseaux était basée sur la transmission 

réciproque d’informations via les courriers électroniques. Cet échange est toujours possible 
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grâce aux E-mails. Ceux-ci permettent une discussion entre concepteurs et utilisateurs, source 

d’évolution et de progression. 

 

- Le support Internet permet une diffusion des informations plus rapide et beaucoup 

moins coûteuse que les supports traditionnels (journaux, livres,…) 

 

Cependant, une large diffusion d’informations médicales requière des précautions 

supplémentaires, soit en restreignant son accès (identification des internautes uniquement 

vétérinaires et codes d’accès), soit en diffusant une information volontairement et 

sélectivement tronquée. 

 

B. Limites et contraintes 

 

Le premier problème rencontré est inhérent à la distribution d’informations médicales 

sans restrictions. En effet, le libre accès aux informations relevant de la thérapeutique aurait 

inévitablement abouti à l’automédication par les internautes non vétérinaires propriétaires 

d’animaux (particuliers, éleveurs, animaleries, …), ce qui pose un réel problème de 

responsabilité du concepteur et constitue une infraction au code de déontologie. Ainsi toutes 

les informations relatives au traitement des différentes maladies ont été exclues du site. Elles 

seront envisagées dans la dernière partie de ce document écrit. 

 

De plus, la large diffusion des données exige la maîtrise de la propriété des documents 

figurant sur le site, en particulier de l’iconographie. C’est pourquoi les photos disponibles sur 

le site restent la propriété de leurs auteurs. 
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IV.  Conception du site  

A. Recueil des informations [13] 

1. Inventaire des différentes espèces parasites et des dermatoses 

correspondantes 

 

La première étape de ce travail a été de réaliser un inventaire des différentes espèces 

parasites et des dermatoses correspondantes chez les Rongeurs et le Lapin de compagnie. 

Nous nous sommes volontairement limités aux parasites les plus fréquemment 

rencontrés dans les régions tempérées, en particulier en France. 

Les dermatoses ont ensuite été classées en fonction de leur agent étiologique 

parasitaire, eux-mêmes listés selon leur appartenance à un groupe taxonomique : 

a) Acariens 

Les acarioses chez les Rongeurs et le Lapin sont nombreuses et entrent dans la 

majorité des diagnostics différentiels. Le tableau clinique non spécifique de certaines d’entre 

elles en fait des affections sous-diagnostiquées.  

b) Insectes 

Les Diptères hématophages, bien que parasites rarement observables sur l’animal et à 

l’origine de dermatoses souvent peu importantes, ont été inclus dans ce travail de part leur 

importance dans la transmission indirecte du virus de la myxomatose. 

c) Champignons 

Il a été choisi de ne présenter que les champignons parasites les plus fréquents : les 

dermatophytes.  

Les dermatophyties tiennent une place de choix en dermatologie des Rongeurs et du 

Lapin en raison de leur fréquence, du polymorphisme du tableau clinique et/ou de leur 

caractère zoonotique. Ainsi, elles sont presque systématiquement envisagées dans les 

hypothèses diagnostiques. 
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d) Helminthes 

Bien qu’occasionnellement responsables de troubles cutanés, quelques espèces 

peuvent être observées de manière fortuite par le vétérinaire praticien au cours de la 

réalisation d’examens complémentaires. 

Leur présence doit en outre être recherchée lors de contexte épidémio-clinique 

évocateur, notamment grâce à la réalisation d’examens coproscopiques. 

 

2. Elaboration des « fiches parasites » [15] 

 

Pour chaque espèce parasite, ces fiches se composent de quatre parties : après un 

rappel de la position taxonomique du parasite en question, un descriptif morphologique 

détaillé du ou des stades parasitaires ayant une importance dans l’induction de la dermatose 

ou dans son diagnostic est réalisé et illustré si possible. Les principaux critères biologiques 

d’habitat de nutrition et de reproduction sont ensuite décrits et accompagnés d’un schéma 

synthétique du cycle évolutif.  

En bas de chaque fiche, un lien hypertexte permet d’accéder à la « fiche dermatose » 

correspondante. 

 

3. Elaboration des « fiches dermatoses » [15] 

 

Les différents aspects abordés ici sont l’épidémiologie de la maladie, la pathogénie 

quand elle est connue, la clinique et le diagnostic (épidémio-clinique, différentiel et de 

confirmation).  

Pour les raisons évoquées dans la partie précédente, les informations relatives aux 

traitements des maladies n’ont pas été traitées dans le site. 

 

4. Elaboration des arbres « diagnose des espèces parasites » [15] 

 

Les différents parasites agents des dermatoses traitées ont été listés, puis classés en 

fonction de leur appartenance à un groupe taxonomique. Après avoir effectué une description 

morphologique la plus complète possible de chaque parasite, différents critères facilement 
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observables, stables, spécifiques et permettant le placement du parasite dans une catégorie 

taxonomique ainsi que son identification, ont été choisis. Ils sont présentés synthétiquement 

dans le tableau ci-dessous : 

 

Parasites Visibilité à l’œil nu Critères retenus 

Acariens Variable 

- Nombre, position et longueur des pattes 

- Couleur et forme du corps 

- Forme du rostre, du capitulum et des 

stigmates 

- Ornementation du scutum 

- Présence ou absence d’yeux 

Insectes adultes Visibles 

- Ailes visibles ou non, présentes ou non, 

caractéristiques 

- Taille, forme et coloration du corps 

- Forme de la tête et caractéristiques  

- Longueur des pattes 

Larves d’insectes Visibles 

- Taille, forme et coloration du corps 

- Plaques stigmatiques et extrémité 

postérieure ; péritrème complet ou non 

Helminthes 

 

Variable 

 

- Taille 

- Type de larve 

- Aspect de l’extrémité postérieure 

- Ouverture de l’oesophage 

Champignons Invisibles - Taille et disposition des spores 

Tableau 1 : critères morphologiques retenus dans l’élaboration des arbres diagnostiques 

[15]  

5. Elaboration des « fiches méthodes diagnostiques » [15] 

 

Ces fiches illustrent les différents examens complémentaires utilisés en dermatologie 

vétérinaire. Ceux-ci sont divisés en deux grandes catégories : les examens à résultat immédiat 

et les examens à résultat différé. Chaque fiche indique la pertinence de la recherche d’un 

parasite donné et présente le matériel requis, la méthode de réalisation de l’examen, et surtout, 

l’interprétation des résultats. 
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6. Elaboration des « fiches démarches diagnostiques » [15] 

 

Cette partie est divisée en deux sous parties : 

- Définitions des différentes lésions rencontrées en dermatologie : cette partie du site 

permet de replacer la parasitologie au sein de la consultation de dermatologie. En effet, 

comme chez les carnivores domestiques, il est possible d’observer différentes lésions, plus ou 

moins spécifiques, que le praticien doit savoir reconnaître. 

Trois types de lésions sont définis : 

• Les lésions primaires  

• Les lésions secondaires 

• Les lésions mixtes  

 

- Principaux symptômes dermatologiques : ces fiches synthétiques ont pour but 

d’offrir au praticien une aide dans sa démarche diagnostique et le choix des examens 

complémentaires, en présentant un diagnostic différentiel reposant sur le symptôme dominant 

la clinique : 

• Prurit : démangeaison provoquée par un trouble fonctionnel des 

nerfs de la peau. 

• Alopécie : diminution d’intensité ou absence de pelage, par 

réduction de la longueur ou du nombre de poils. 

• Nodule ou masse : lésion circonscrite, en relief, solide, de 

consistance ferme, plus ou moins enchâssée dans l’épaisseur de 

la peau, ou parfois fluctuante, de taille supérieure à 5 

millimètres. 

• Croûte : lésion composée de sang, sérum, exsudat ou pus 

asséchés et adhérents à la surface cutanée, souvent secondaire à 

la rupture puis la dessiccation d’une lésion primaire à contenu 

liquidien (pustule, vésicule ou bulle). 

 

Ces fiches trouvent cependant leur limite quand différents symptômes sont associés, et 

ne se substitueront donc jamais à une démarche clinique rigoureuse. 
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7. Constitution de l’iconographie [15] 

 

Les photographies de parasites et de dermatoses proviennent de nombreux auteurs.  

Certaines images de parasites ont été réalisées à partir de la collection de lames du laboratoire 

de parasitologie de l’ENVL. La plupart ont été gracieusement prêtées par des professeurs des 

ENV Françaises, de l’Université de Saint-Hyacinthe au Québec ou des vétérinaires français 

exerçant en majorité en NAC. 

 

Les dessins des rongeurs et du lapin et les schémas des cycles évolutifs ont été créés à 

l’aide d’un logiciel de création d’images. 

 

Toutes les photographies ont été enregistrées au format JPEG, qui est adapté au 

traitement d’images en 16,7 millions de couleurs. 

 

B. Logiciels utilisés [15] 

 
Plusieurs logiciels ont été utilisés pour construire le site :  

-Un logiciel de traitement de texte (Microsoft Office Word 2003) a permis le 

regroupement et le traitement de l’ensemble des données bibliographiques 

-Un logiciel de traitement d’images (Adobe Photoshop 6.0) a permis de traiter et de 

redimensionner les photos. 

-Des logiciels de création d’images (Adobe Photoshop 6.0 et Microsoft Office 

PowerPoint 2003) ont permis la réalisation des cycles évolutifs des parasites et des différents 

dessins illustrant les fiches dermatoses. 

-Un éditeur HTML (Dreamweaver 8) a permis la conception des pages Web et 

l’agencement du site. 

 

C. Construction de l’arborescence du site [15] 

 
Un site Internet est un ensemble de pages Web reliées entre elles par des liens 

hypertextes. Une fois le contenu du site déterminé, il est impératif de définir l’enchaînement 

des pages, c'est-à-dire construire l’arborescence du site. 
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Une consultation aisée d’un site implique une navigation fluide et intuitive, permettant 

à l’internaute de suivre différents chemins pour arriver facilement à l’information recherchée. 

Le site doit donc être construit de manière à accéder rapidement aux principales rubriques 

ainsi qu’aux rubriques secondaires, puis à revenir facilement sur les pages précédentes. 

 

Ainsi, la page d’accueil permet d’accéder aux cinq rubriques principales :  

- Index des parasites 

- Index des dermatoses 

- Méthodes diagnostiques 

- Diagnose des espèces parasites 

- Démarches diagnostiques 

Ces rubriques sont ensuite accessibles de n’importe quel endroit du site grâce à une barre des 

tâches présente en haut de page. 

 

De la page d’accueil, sont également accessibles trois rubriques secondaires : 

- Présentation 

- Remerciements 

- Bibliographie 

 

Parallèlement à cette arborescence principale, une série de liens hypertextes met en 

communication les différentes pages du site : ainsi, chaque « fiche parasite » est accessible 

depuis la « fiche dermatose » correspondante et réciproquement. Ces fiches sont également 

accessibles à partir des arbres « diagnose des espèces parasites » et  des « fiches des 

principaux symptômes dermatologiques ». 

Des liens relient également les examens complémentaires cités dans les « fiches dermatoses » 

aux fiches techniques se rapportant à ces examens. 
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Figure 1 : Plan du site
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D. Réalisation des pages « modèles » [15] 

 

Afin d’assurer une bonne homogénéité entre les différentes pages du site, des « pages 

modèles » ont été conçues et ont ensuite servi de base à la conception de toutes les pages du 

site. 

 

Les critères choisis ont été : 

- Une résolution d’écran compatible avec les écrans les plus petits (800x600  pixels) : 

les pages sont donc conçues à partir de tableaux centrés de 700 pixels de large. 

- La présence de barres de liens en haut et en bas de chaque page. 

- Un choix de couleurs et la présence du logo de l’ENVL, en cohérence avec la chartre 

graphique de l’hébergeur final du site. 

 

E. Construction des pages du site [15] 

 

Chaque page a été créée à partir des pages modèles : les textes ainsi que les 

illustrations ont été intégrées, puis les liens reliant les pages entre elles ont été établis. 

 

F. Vérification du bon fonctionnement du site 

 

La vérification de chaque lien a été réalisée afin de s’assurer du bon fonctionnement 

du site en ligne. 
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V. Limites du site 

 

Notre travail comporte quelques limites qu’il convient d’évoquer. 

Tout d’abord, ce site n’a pas de version anglaise à ce jour, ce qui restreint sa 

consultation aux personnes francophones.  

 

Par ailleurs, nous nous sommes volontairement limités à l’étude des parasites les plus 

courants, responsables de dermatoses chez les principaux Rongeurs et les Lapins domestiques 

dans nos régions tempérées de France. Ainsi, le site pourrait s’enrichir dans les futures années 

par l’ajout : 

- des parasites exotiques rencontrés chez les Rongeurs et le Lapin ; 

- des parasites rencontrés chez les autres Rongeurs non traités ici à cause du manque 

d’information bibliographique disponible à ce jour (gerbille, chinchilla, écureuil de Corée…) ; 

- des parasites rencontrés chez d’autres NAC (Reptiles, Oiseaux…) ; 

- des nouvelles espèces de parasites, au fur et à mesure de leur découverte et de leur 

identification. 

En outre, certaines photos de parasites et de dermatoses n’ont pas pu être trouvées 

auprès des vétérinaires et ENV contactés.   

 

Enfin, il aurait été intéressant de réaliser une partie dédiée à la thérapeutique anti-

parasitaire utilisée en dermatologie des Rongeurs et du Lapin, réservée aux étudiants et 

praticiens vétérinaires. Cette option aurait nécessité la mise en place d’un accès protégé avec 

identification de l’internaute et attribution d’un mot de passe. Pour des raisons de complexité 

(gestion et vérification des données fournies par les internautes, disponibilité permanente pour 

fournir des codes d’accès, difficultés techniques et matérielles, …), il a été choisi de 

supprimer du site la partie dédiée aux traitements.  

La thérapeutique chez les NAC étant mal connue des vétérinaires, il m’a paru utile 

d’en évoquer les bases dans la suite de ce manuscrit. 
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VI.  Principales molécules acaricides, insecticides et antifongiques 

utilisables chez les Rongeurs et le Lapin de compagnie  

 

L’arsenal thérapeutique à la disposition des vétérinaires pour le traitement des 

ectoparasitoses des Rongeurs et du Lapin de compagnie, demeure peu connu : aucune 

autorisation de mise sur le marché n’a été encore accordée pour ces espèces. Seule, 

l’expérience de praticiens permet de connaître les indications et les posologies les mieux 

adaptées.  

 

C’est pourquoi, il m’a semblé intéressant de regrouper, à partir de données 

bibliographiques, les principales molécules utilisées, dans les tableaux ci-après, en 

mentionnant leur toxicité observée [1 ; 2 ; 3 ; 4 ; 5 ; 6 ; 7 ; 8 ; 9 ; 10 ; 11 ; 12 ; 18 ; 19 ; 20 ; 21 ; 22 ; 23 ; 

24]. 

 

En effet, certains produits employés chez le chien ou le chat s’avèrent toxiques chez 

les rongeurs et/ou le lapin.  

L’amitraze est à éviter chez le lapin, le rat, la souris, le chinchilla et la gerbille chez 

lesquels ils provoquent une sédation, de la bradycardie et de l’ataxie [16 ; 17].  

Le fipronil est à proscrire chez toutes les espèces car il entraîne la mort de l’animal 

après une anorexie, une léthargie et des convulsions [16 ; 17]. 

La griséofulvine et le kétoconazole  sont contre-indiqués chez les femelles gestantes, 

de par leur effet tératogène et embryotoxique [16 ; 17]. 
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RESUME : 
          Cette thèse s’inscrit dans la continuité du projet d’intégration sur le site 
Web de l’ENVL abordant la dermatologie parasitaire vétérinaire. 
Elle a été réalisée dans le but de proposer aux praticiens et aux étudiants 
vétérinaires une source d’informations synthétiques et pratiques concernant le 
parasitisme externe des Rongeurs et du Lapin de compagnie. 
          Ce manuscrit est présenté en complément du site Internet accessible à 
partir du serveur de l’ENVL : www.vet-lyon.fr. Il aborde également les 
principales molécules anti-parasitaires utilisées chez les Rongeurs et le Lapin 
de compagnie. 
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